
Le Tour de France'Un accord n***®*** 
reconnaît 1 indépendance (SUITE DE LA PREM:£RE PAGE) 

EiN SUIVANT LA COURSE 
Le départ de Bal fort est un de» plus 

matinaux du Tour — 6 h. 15. Lea SI cou
leur* quai.né» repartent aous une petite 
pluie fine qui ne cessera guère pendant 
la matinée. 

A Montbénard {18"" kilomètre), un pas
sage à niveau fermé oblige les coureurs 
à passer par un étroit tunnel. Glanello en 
profite pour s'échapper; 11 est rejoint par 
Aanberg Lesueur et Antoine. Ces quatre 
coureurs, profitant de la confusion, font 
un effort pendant plusieurs kilomètre» et 
prennent un» avance d<- 3 minute, 
quarantième kilomètre de la course 
Belges mènent l'attaque et sous 

de l'Autriche, qui déclare être 

un « Etat allemand » 

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGZ) 

r LETTRE DE BRUXELLES 

Les enquêtes 
lains 

Impulsion le peloton SJ rapproche pe 
peu, pour rejoindre les fugitifs 
solxante-dlx-septlcme kilomètre. 

Plusieurs Incidents de course retardent 
Feurnler et Meulenbere qui crèvent; 
Cogan. qui casse son guidon; Ooasmat. 
qui brise une roue, mais lorsque les qua
tre fugitifs de Montbéliard ont été 
rejoints, l'allure tombe à 25 à l'heure et 
tous le» retardataires en profitent pour 
rejoindre. A Pontarller. le dernier groupe 
fait sa réapparition. 

Un abandon toutefois se produit: celui 
du Luxembourgeois Kraus. 

L'allure est toujours très lente Jusqu'au 
ravitaillement de Champagnole. où tous 
le» coureurs prennent en même temps leur 
musette. La pluie s'eat mise à tomber de 
nouveau, plu» violente que le matin 
Aucun lâchage ne se produit avant 1. 
cent cinquantième kilomètre. A ce mo
ment, le» défaillances commencent et le 
peloton se réduit quelque peu. Avant 
Mare», un groupe de vingt et un coureurs 
parmi lesquels Archambaud. Spelcher et 
la plupart des favoris, se détache, mais 11 
est rapidement rejoint et à Morez 11 y a 
encore plus de cinquante coureurs ensem
ble, ceux-ci effectuent tous ensemble la 
montée du col de la Faucille. Lea Français 
sont en tète du peloton et mènent à une 
salure régulière. Dans les derniers mètres 
de la montée, Marcalllou démarre et rem
porte la prime au sommet. 

Dans la descente. Mithouard passe en 
tète et arrive le premier à Gex. Il est 
rejoint par Arohambaud. Spelcher. Le Gre
vés. Cogan. Neuville, Kint. Wierlnckx. 
Magne. Heymann et Ducazeau. Ces dix 
coureurs ont. dans la traversée de Oenève. 
ta secondes devance sur F. Maes. Dan-
neels. E«li. Bulla et Bertocco. 

Plus loin, à une minute, suivent: Magne, 
6. Maes. Vervaecke. Bnutz. A. Van Schen-
del. les frères Clemens Lesueur. Levei. 
Vletto. Tanneveau. Marcalllou, Amberg et 

« 2" Chacun des deux gouvernements 
considère la ferme politique Intérieure 
existant dans 1 autre pays, y compris la 
question du national-social isme autri
chien, comme une affaire intérieure 
concernant l'autre pays et sur laquelle 

u | i l n'exercera aucune action directe ou 
» | Indirecte ; 

Le Gouvernement fédéral autri-

Lorsque. d.̂  nouveau, on franchit la 
douane pour rentrer en France les écarts 
ont diminué. Avant Thonon, les leade.-s 
sont rejoints par le deuxième groupe, puis 
par une grande partie du troisième grâce 
à la fermeture d'un autre passage à niveau 

C'est au sprint qu'est Jugée l'arTlvce 
à Evlan. Le Grevés, Wierlnckx. Dsnneels. 
le touriste-routier Bertocco et Spelcher 
terminent presque sur la même llgre. 
Séparés seulement par une demi-roue le? 
uns de=; a-itres. dans l'ordre que nou , 
venons d'indiquer. 

Le Grèves, de ce fait, bénéficie d u r e 
minute 30 secondes de bonlftcatic. 
Wierlnckx a droit à 43 secondes de boni
fication. 

Dans la descente de la Faucille. Oyssen 
et Lemsy ont été victimes de crevaisons. 
La prime spéciale accordée chaque jour 
s été g^enée pour la troisième fois consé
cutive par Albert Van Schendel. 

{Lire la suite en V I E S P O R T I V E I . 

* chien marrrttendra sa politique en géné
ral et en particulier à l'égard du Reich 
al lemand, constamment sur les princi
pes correspondant au fait que l'Autriche 
déclare être un Etat al lemand. Par là. 
les protocoles romains de 1934 et leurs 
additifs d» 1936. de même que la posi
tion de l'Autriche par rapport à l'Italie 
et & la Hongrie, eo-signataires de ces 
protocoles, n e s t pas affectée. Considé
rant que la détente souhaitée de part et 
d'autre ne peut être réalisée que si cer
taines conditions préalables sont posées 
paf les gouvernements des deux pays, le 
gouvernement du Reich. a u v i que le 
Gouvernement fédérai autrichien crée
ront les conditions préalables nécessai
res à cet effet, dans une série de mesu
res particulières ». 

D'autre part, parmi les-questions con
crètes qui ont déjà fait l'objet de con
versations entre MM. SchUBSchnlgg et 
Von Papen et dont le règlement a été 
arrêté en principe, ou bien est encore 
réservé à des pourparlers ultérieurs, on 
cite : 

1« L'amnistie qui sera décrétée avec 
les restrictions déjà armoncées ; 2" La 
taxe de 1.000 mark» à la sortie d'Alle
magne que le Reich abolira par paliers 
successifs. Toutefois, le Gouvernement 
al lemand ne se serait pas encore déclaré 
disposé à faire quant à l'exportation des 
devises, des facilités à ses voyageurs, à 
destination de l'Autriche ; 3" Le port 
des insignes de la croix gammée ne se
rait autorisé que pour les ressortissants 
a l lemands dans des manifestat ions en 
local clos, n sera permis d'arborer ',« 
drapeau al lemand dans la même mesure 
et avec les m ê m e s restrictions que celui 
des autres nat ional i tés ; 4" le problème 
de l'immi!rration autrichienne et celui 
en particulier de la légion autrichienne. 
feront l'objet d ; négociation^ ultérieures. 

Le programme 
"Bart! social 
rançais 

En vue de l'application 
des quarante heur?* 
et des congés payés 

Une conférence à l'hôtel Matignon 
Parts. 11 Juillet. — MM. Blum. Lebas, j 

Spinasre Ba»tid. Mooh. Jouhaux et Fra- i 
char., ce dernier secrétaire général ad- I 
joint de la C.G.T.. M sont réunis samedi 
n-.a'„.n a l'Hôtel Matignon pour examiner 
les problèmes Uc l'application d^s lois d?s | 
40 heures et des congés payés. I ls ont j 
décidé de hâter les consultatiots légales \ 

' du Conseil national économique et Û*g | 
I orgarutviUons syndicales patronales e t ; 
(ouvrière» a a w - d ' ç c f e n i r la prépa|J| |on*' 

rapide des décrets d'application de l à loi 
des 40 heures. 

En ce qui concerne les congés payés. 
' ils o r ; noté que certaines industries.telles 

Paris. 11 juillet. — Le l ieutenant-co- \ que le textile dans le Nord, la méiaUur- j 
lanel de la Rocque a expose les grandes ' g-.e dans la région parisienne ont déjà, ( 
Jjgrnes de ce que sera le « Parti social ; par accord entre patrons et ouvrier*, 
français » dont les statuts seront noti- ! fixé la date d'application de ces congés | 
rite, clans quelques Jours, à tous les se - ! pour oe mois-ci e t le mois suivant. En | 
crétariats provisoires du nouveau parti : ! exécution de cette loi, les travailleurs 

« A la base, on trouvera des Sections, i ont. en effet, droit à quinze jours de con-
des Fédérations départementales C'est gc aussitôt qu'ils ont un an de présence, 
la subdiv-won habituelle chez l^s S J . I . O . ] ou à une semaine, s'ils ont au moins six 
comme dans n'importe quel organisme mois, 
similaire. I échelon régional y sera ajou

TE» NOTRE CORRESPONDANT PARTICULIER! 

BRUXELLES, 11 JUILLET 1938. 
I L 'émot ion causée par les incidents par

lementaires de cette semaine n'est pas 
encore calmée. Les révélations gui lurent 
faites au Sénat sont graves. Personne ne 
le nie. Il y a eu des ministres, des séna
teurs et des députes qui ont trafiqué de 
la politique et de leur mandat pour sen-
richtr. enrichir leurs amis et les affaires 
dans lesquelles dïs « gangster? » tans 
conscience les faisaient entrer pour pou
voir trafiquer dons l'impunité 

L'atmosphère du pays reste empoison
née par e"s révélations et dans de nom
breux milieux qui ne sont pas tous cem-
munistes, on en vient à demander que 
la Chambre vote la motion de M. Jac-
quemotte, tendant à la publication des 
procès-verbaux de la Commission parle
mentaire, dont on ne connaît que les 
conclusions particulièrement sévères. 

Rappelons-en deux indications: la jus
tice actuelle est désarmée, faute de lois, 
pour punir la plupart des spéculations 
qui ont détroussé l'épargne; et les ma
nœuvres pour profiter de la dévaluation 
de 1935 ont roule sur plus de 800 mil
lions de francs. 

On fait remarquer, à juste titre, que 
beaucoup d'honnêtes gens, beaucoup 
d'affaires saines, beaucoup d'entreprises 
sont englobées dans la réprobation géné
rale, alors qu'ils ont été durement se
coués par la tempête économique, à la
quelle ils n'ont cessé de faire face avec 
honneur. Il y a injustice évidente à n e 
pas faire toute la lumière possible pour 
que ces victimes qui continuent la lutte 
contre la tourmente ne soient pas con
fondues avec les aigrefins. 

Il y a, dans els procès-verbaux de la 
Commission d'enquête, des indications 
de nature à clarifier cette situation. 
D'autre part, comme des fuites et des 
révélations partielles et souvent tendan
cieuses se multiplient au sujet de ces 
procès-verbaux, la vérité s'obnubile de 
plus en plus. La publication de ces pro
cès-verbaux mettrait la vérité en lu
mière. Puisque le Gouvernement ne s'y 
oppose pas en principe, on croit que la 
Chambre la votera et décidera aussi la 
seconde enquête rapide proposée par le 
Gouvernement. De nouveaux faits ont 
été révélés depuis la clôture de la pre
mière enquête. Une nouvelle information 
parait nécessaire, ne fut-ce que pour sa
voir ce qu'ont de fondé les révélations 
faites au sujet de la Banque nationale 
et de la Caisse d'épargne. 

Le Gouvernement, en effet, déclare 
que, jusqu'ici, les finances du pays n'ont 
subi aucun dommage. On souhaite que 
la nouvelle enquête aboutisse à la mime 
conclusion pour la Caisse d'épargne. 

Un grand journal de droite résume, ce 
matin, la situation: 

€ il faut dissiper, dans le calme, l'at
mosphère pestilentielle que les fautes de 
quelques-uns, exploitées par d'autres, ont 
créée, parce que l'oeuvre de reconstruc
tion ne se fera que dans la lumière et 
dans la propreté. » 

LES GREVES 
à Nancy 

T:i g*rî d; Nancy. R, Aubaud. 
snus-sccrétrre d'Etat 

à l'Intérieur, 
c clé ?':c,.:';i'!i par une bordée 

c': em?% d? sifflets 
La aecondi Joum - c..: Ceini-c.» a débuta 

à 8 h 30 par i . v) . . ( ' a ? U colonie sco
laire « Joaepn-A.-.-c.no 

A 10 heures, ucus le- cort- , i 
retrouvaient à l'Hôtel de Ville, ou 
lieu l'as^m'.vpp ptenlére 

M le séualeur Ju-.clci présidait. 
M. M3rquir:iy asetre de Soissous. rap

porte le» l u u x de la Commission tes 
tinancc.s. qui a m\ adoptes a l'unanimité. 

I . M . i i dd Brlcy 
edw. ai 

! • • [ ' !> ' 

te. Au centre, le parti dépendra d'un 
Congrès annuel, d'un Comité directeur 
prolongeant ce Conarrès. se réunissant 
tous les trimestres et comportant une des houillères et de la Fédération nat io-
rapréseritation des provinces. En perma- | nale des travailleurs du sous-sol ont te 

Dans les mines 

Paris. 11 Juillet. — On communique : 
Les représentants du Comité central 

nence, un Comité exécutif analogue a la 
Commission administrative dont parlent 
si souvent les procès-verbaux socialistes.» 

Le l ieutenant-colonel de la Rocque, 
dans sa déclaration, poursuit ainsi : 
« Petit à petit, noue expérimenterons une 
mise au point logique dans le regroupe
ment, la juxtaposition et la coopération 
de* différentes activités et productions 
humaines . Ce sera enfin l'équilibre, l'har
monie entre les nrultiples é iem3nts du 

travail et de la Société. » 
Ht pour conclure : 
c Le coeuT-à-cceur. le coude-à-coude 

réalisés par le mouvement Croix de feu 
ne saurait être atteints par nulle disso
lution. Ce cœuT-à-coeur, ce coude-à-
ecirte resteront spontanés. l i s assureront 
lai trame robuste dont notre besogne ar
dente avait enserré les villes et les c a m -
pignes.Voivi que des initiatives nouvelles 
vont parcourir et animer ce réseau pro
tecteur dans tous les sens où I o n peut 
servir la politique, réconomie, le social. 
Nous tracions, hier, une maquette de ce 
que nous espérions pour la France de 
d i m a i n . Nous abordons aujourd nui 1 é d i 
fication de cette France e l le -même. > 

LES OCCUPATIONS 
D'USINES 

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE) 

Le propriétaire d'une imprimerie 
entend faire respecter set droits 

Château-Thierry, 11 Juillet. — Le pro-
prattaure de l'imprimerie Gaston O a -
gitsard. qui compte environ 90 ouvriers 
et ouvrières, et qui est occupée depuis 
dix Jours, s'est pourvu en réfère devant 
M. Boucquet, président du Tribunal c i 
vil de Château-Thierry, lui demandant 
de faire respecter ses droits de proprié
taire et d'ordonner, au besoin par la 
(are* armée, l 'évacuation Immédiate des 
ateliers. Le président Boucquet a rendu 
une csTdomnance conforme. 

Des ouvriers condamnés 
pour violation de domicile 
par l'occupation d'usine 

Bordeaux. 11 Juillet — Pour la pre
mière fols, à Bordeaux, le Tribunal cor
rectionnel avait à se prononcer sur la 
violation de domicile constituée par l'oc
cupation d'usines par les •ouvriers en 
Crève. Il s'agissait, en l'occurence. de la 
maison Refourd . rjorattructeur-mécanl-
cien, employant un* trentaine d'ouvriers. 

nu. le 10 juillet, une première réunion 
pour examiner les condit ions d applica
tion pratique de la loi sur les congés 
payés et de la semaine de 40 heures. 

U n accord de principe est Intervenu 
pour l'octroi, d a n . toutes les exploi ta
tions houillères et selon des modalité» 
qui seront précisées entre les organisa
tions régionales, d'une semaine de c o n 
gé avant le 1 " octobre prochain. A par
tir de cette date, l 'application des c o n 
gés payés sera faite normalement sur la 
période annuelle s'étendant du 1" oc 
tobre au 30 septembre. 

Après un? large et loyale discussion 
des conditions d'application de la se 
maine de 40 heures et de leurs répercus
sions sociales et économiques, les délé
gués ont envisagé plusieurs modal i tés 
possibles, qui seront plus complètement 
étudiées dans une prochaine réunion 
fixée au mardi 28 juillet. 

Le Congrès de la Fédération 
des Sociétés 

de sténographie de France 
s'est ouvert à Lille 

Le premier Congres de la fédération 
nationale dea Sociétés de sténographie de 
France s'est ouvert samedi matin, 13, rue 
du Priez, à Lille. 

Parmi les personnalités présentes, on 
remarquait KM Delguell et Leroy, prési
dent e t vice-président; Isard, trésorier de 
la Fédération: M"*' Etleu. Tuffal. M"" 
l'ombelle. M. André Pratte, M1" Courc7. 
championne de France de dactylographie. 

Les congressistes ont été reçus, vers 
11 h. 30. à la Chambre de Commerce. 

L'après-mldl, un concours de dactylo
graphie a eu lieu dans la salle de théâtre 
de l'Université, rue Auguste-Angeilcr. 

Le XV Congrès fédéral 
des préparateurs 

et employés de pharmacie, à Lille 
Le 15* Congrès Fédéral des Prépara

teurs et Employé» de Pharmacie aura 
lieu à Lille les 12. 13 et 14 juillet. 

Voici le programme : 
Dimanche 12 Juillet. — Bourse du Tra

vail (salle Cnud.de) travaux du Congre*. 
Vérification des mandats; rapport moral; 

rapport financier; durée du travail : a) 
Repos hebdomadaire collectif; b) Suppres
sion des dérogations; c) Semaine anglaise; 
di Semaine de 40 h ; e) Chômage; Pro
blèmes pharmaceutiques: a) Statut pro
fessionnel; b) Autorisation d'ouverture de 
nouvelles pharmacies, c) -Les spécialités 
pharmaceutiques; d) Lee Assurances So
ciales : prestations pharmaceutiques; Sa
laires, allocations familiales; Placement dé
partemental et régional; Propagande, re
crutement; Retraite et maison de retraite; 
Crise économique et situation nationale 
et International; Fédération Internationale; 
Modification aux statuts; Election de la 
commission executive fédérale et des or
ganismes fédéraux; Questions diverses. 

Lundi 13 Juillet. — Départ place du 
Beffroi, pour la visite des Œuvres sociales 
de la Ville de Lille. 

A 12 h., réception des congressistes par 
la municipalité de Lille. 

Mardi 14 Juillet — A 13 h... brasserie de 
Strssbourg, banquet de clôture. 

Graves incidents à Avignon 
Avinnsn, i ï Juillet. — L'Union lccale 

d"* .syndicats cuvrters avait ordonné pour 
Vf.^irei, une jrève générale d? 24 fesTares 
par srl .darlti avet les grévistes du bàn-
ment qui on; c t s . i le travail de-puia -3 
jeurs. 

La m ".limée a t t l marquée par des in -
eMMaU, qu. so soin dtroulÉs d :vam in 
bout quei ou les grand- maja-- n qm 
n a v a . ï n t pats obtcmp;:é à 1 ordre d : 
frève. 

Des coups ont été échangés entre 1rs 
ouvriers qui voulaient c o m m u e r à t . a -
vailier et les grévistes. 

L=s Journaux n ont pas été m:= en 
vente, car les grévistes en ont arrête 1rs 
paquets à leur arrivé? en sare 

Les grévistes ont empêché les paysans 
apportant des l é jumes t t .des fruit.* au 
marché en gros de décharger leurs mar-
saassssaaMaV, 

Des incider.t-s assez craves se sont pro
duits dans le centre de la ville. 

Une colonne de commerçants , de pay-
S<JVS. de petits industriels et d'an.s m.c. 
qui chantaient la «Marsei l la ise» en te 
rendant de l'Hôtel de ViUe à la Préfec
ture, a été attaquée par ur.-e troupe cte 
grévistes qui chantaient l ' i I r . t îmat io -
na le» . Il y a eu quelques blesséo. La po
lice a opéré six arrestations. 

A 15 heures 30. alors que l'on pouvait 
croire le calme enân rét-abli. un groupe 
d'individus chantant l'« Internationale > 
a brise les vitnr.es et a pillé le sTIMetlTI 
de M. Plewirs i i . mercit-r. rue Bonnev;Ke. 

A R0UBAIX 
Aux établissements 

Louis Lepoutre et C" 
Nous avons voulu connettre la situation 

dea établisaçments Louis Lepoutre et Cie 
qui. on le sait, aont toujours en a;reve. 

La dhact.on de ces établissements nous a 
fait la déclaration suivante: 

« Les ouvriers occupant l'usine Lepoutre. 
28. rue de la Redoute, ont fait placarder 
hier un avla déclarant que les patrons ne 
irfuaalent à tout entretien. 

» Or. nous apprenons que ce« occupants 
iv représentent, qu'une faible partie 110' ^ 
environ) du personnel et que 7*3 ouvriers 
sont d'accord depuis trois semaine* poir 
rfprendre le travail aux conditions qui ont 
été indiquées à M. l'inspecteur du travail. 
c'est-à-dire: 1. 10% de hiusse sur les salai
res; 2. situation Inchangée pour la retenue 
sur les salaires des frontaliers <10'"-). 

»C'est pour cette raison qu*> la direction 
n" peut accepter de discuter puisque ses 
conditions ont recueilli l'adhésion de l& 
majorité de «HTi du personnel qui réclame 
en outre, des pouvoirs publ.es, 1 évacuation 
de l'usine. » 

La reprise est décidée 
aux établissements 
Lemaire et Dillies 

La grève e'amcnulse de plus en plus. Un 
accord Intersyndical vient de mettre fin a 
U grève des usines Lemaire et DlUtes. rue 
aea Filatures, et rue Boucher-de-Perthe5 

Une troisième usine, celle de )a rue de 1A 
MaJcellerle, est encore * occupée ». m*»w 
là aussi on espère une leprlse du travail 
d'Ici peu. 

A BAISIEUX 
Fin de la grève du tissage 

Colombier 
Nous apprenons que la «r*»e du tissage 

Colombier, de Baisieux. est terminer. L u 
ouvriers reprendront le travail Jeudi matin, j 

Dans la confiserie, l'accord 
est signé avec les Syndicats fibres 

Samedi après-midi, au sl*te de l'Union 
patronale de Wervlcq, MM. Mina-ers pour 
Halluin. et Glorieux, pour Roubalx-Tour- ! 
coing, ont #té reçus par M. Maréchal, pré- ] Deuxième partie 
stdent du Syndicat d u confiseurs. r „ . . „ . . . • . 

A la fin de cette entrevur. l'accord réglant | Série Philosophie 
le conflit dans cette prr.t^'.slon a été signe ' 
p»r les deux représentsnts des syndicats 
libres pour Roubalx-Tourcolng et les envi
ions. 

Le Congrès dos maires A ^ t & ^ ' D B I l l i è r e H«uTe 
do Nord et de l'Est Un soat-oftkier arrivé à la reacotute 

est blessé d'an coep de fe» 
Or-an. 11 Juillet. — A ' n e m x n . nier, 

ers 23 heures le capitaine-pharmacien 
Mâreau en tenue, accompagne de sa 
ii.nrrve rentrait chez lui, lorsqu'il a é .é 
pi is à pnrt.e par un groupe de Jcur.es 
leaa. 

l o r t «te 

Le réarmement de l'Anfkterrt 
Londres, i l Juillet. — D a » 0 » «Se

cours qu il a prononcé à 
sir Samuel Hoare, premaer 
l'Amirauté, a déclaré que IN 
voit contrainte, par la force de» « 
o a w ; s . de construire, dans les p i»* IMa» 
d é i a X une flotte vlrtueUen»eot ne«»« e t 
asvez puissante pour aller naUilM Devant les menaces don* il était l'objet 

r o u r . T a appelé a l'iitfe qu?lqu.-s saue- , 
D - ' l u t l de S u e u r s qu. passaient. L'un ! « accomplir ses devoirs sous t o u t e , con-
ci? u?ux-ci a voulu appréhender le m e -

des saine» 
p. ur Us communes L'a^acmblee dtciUe 
qu une dMrg.uion accompagnera le pr*-
s:d-.it ds' l'Association à Paris, pour -se 

| l'SIrtn I la Prcslti.iire du Conseil, afin 
cl< proiastéf coniro la réduction des rede-
vnn'.-es sajnléres. 

Ditf?rents vœux sont adoptes, qui ont 
tr.ut à I apposition tic 1A38 du profréa 
social a Lille; à l'atTectatlon des bénéfices 
de la vente des dixième» de la loterie pour 
la sreatlon de rolor.ies scolaires: à lau to -
risalion Jusqu'à concurrence de 600 m ê 
lions, de la Loterie des R.L.; à l'inter
diction d'augmenter les prix actuels du 
gaz. un l.uuw.-au calctU de l'index elcc-
triqu.v 

L'arrivée mouvementée 

i!c M. Aubaiid 

Pendant ce temps, M. Raoul Aubaud, 
sous-.sec.-ctHirc d'Etat à l'Intérieur, rem
plaçant M. Salengro. empêche, arrivait en 
gi.re de Nancy par le rapide de 11 h. 25. 

La « Marseillaise » avait à peine pris 
fin qu'un millier de manifestants, arbo-

j r̂ in» la plupart des cocardes tricolores, 
! poussèrent les cris de : c La France aux 
I Français ! • à la vue de M. Aubaud. Au 
I n.cme moment, une bordée de sifflets S 
' roulettes accueillait le ministre. Le t ln-
I radsjetTa dura quelques minutes, le temps 

o M. Aubaud de monter en voiture pour 
r f t^irr la Foire commerciale, qu'il inau
gura rapidement. 

A 12 h . M. Aubaud faisa.t son entrée 
d.Tf..-. l s salle du conrr*s et assistait aux 
cirm'pres délibérations. 

Er. quelques mots, celui-ci affirmait la 
solMeltude du gouvernement envers le» 
maires et leur association et réclamait 
leur collaboration et assurait l'assemblée 
•M son désir de faire aboutir ses reven-
c'.lr;;tions. 

Une motion, rédigée par M* Croque7. 
ri résumant les travaux du congrès, est 
votée à l'usage du eouvernement et le 
ctr.irrès est déclaré clos. 

A 13 h . dans les salons de l'Hôtel de 
VI.le était servi le banquet de clôture 
comportant plus de 500 couverts 

Au Champagne. d»s discours furent pro-
m^rés par MM. Bosney : Savlgnac. pré
sident de la Foire-Exposttloo de l'Est ; 
Richard, maire de Colmar ; Schmitt, aml-
ro de Nancy, et Jovelet. 

BACCALAUREAT 
DE L'ENSEIGNEMENT 

SECONDAIRE 
Sfint admis définitivement 1«B candidats 

dont les nom* suivent: l 

A HALLUIN 
La fin du conflit 

dans deux teillages 
Samedi matin, un accord est intervenu 

entre les ouvriers et MM. Auguste et Léon 
Wervlsch, qui exploitent chacun un telllaRo, 
rue de la Lys. 

Le travail sera repris demain lundi. Les 
deux établissements emploient ensemble 65 
ouvriers. 

Il existe encore deux grèves à Halluin. 
celle des établissements Lorthlois-Leurcnt. 
chemin de la Gran.l'vllle. occupés, et celle 
de la chocolaterte Stéphane, rue Palestro. 
Ls nombre des grévistes est de 550 environ. 

Adam Jean (P.). Alluln Renée (PI , An-
dnc-ti Henri (B.t. Arquembourg René (P.). 
Aunay Raymond (P.). Bacrot Matuice (TB.I. 
Bador Josette (P.). Ballleul René (PI. Bar-
baroux Marie-Louise ( P i . Batou Hamlt 
(AB l, Bavière Jacques cP >. Bavière Robert 
(A.B.i. Bernard Claude (AB 1. Berkanl Ba-
crur (P ), Bernard Pierre (A.B 

r.eur de la b a n i e . Mais à M geste a ré
pondu un coup de feu qui a blessé le 
scuî-offlcieT 

Lt; agresseur, ont pris sus.-itôt la fuite. 
U.i autre >cj^-otfl.::ers a été atteint par 
c r e bouteille. Lrs deux blés es ont été 
nor.p.tallsea. 

Le Congrès national 
d'urbanisme et d'habitation 

à Lille 

I d i-tions 
L? ministre a ajouté (rue c'était aVtec 

la détermination d atteindre le peu» tôt 
possible la parité aérienne avec V» p o u 
voir européen le plus ptusaant que l 'An
gleterre créait de nouvelles esnadrille» 
et construisait de nouveaux appareils. 

1 e congrès national d'urbanisme et 
d habitation, qui s'est ouvert vendredi à 
Lille, a poursuivi tus travaux samedi, en 
t.^sence de MM. Henri Sellier, ministre 
rie la Santé publique, et George» Risler, 
rar-mbre de l'Institut. 

Itt. congressistes ont participé le ma
tin s deux séances. La première était con
sacrée a la revue « Urbanisme ». " 

Au cours de la deuxième réunion, après 
is lecture des différents rapports. M. Sel
lier a déclaré notamment . 

< Le Gouvernement assumerait la re»-
pnrsabllité de la plus lamentable des 
fi iites. s'il se révélait Incapable d'ac-
con.pllr. dans l'ordre de l'Hygiène publi
ant et de 1« protection sanitaire, le» trans
formations dont l'urgence est souligne» 
par tous le» homme», quelle que «oit leur 
nuance politique, qui ont le souci de la 
pr.-uctlon d» la race et de l'avenir Ce ls 
Netion. 

La visite des congressiste* 

à Roubaix 

Dans l'après-midi, les congressiste» ont 
fait d'intéressantes visites d'études à Lille 
a Tourcoing et à Roubaix. LU 1U; furent 
accueilli», vers 18 h 30, au Parc Barbleux, 
par MM. Kléber 8ory. adji lnt au maire, 
trèi ldent de l'office public municipal de» 
r.-a itatlons S bon ma.ché ; Sadl Lebrun. 
dl'ecteur des Travaux municipaux, et Vic
tor Hacha, membre du Conseil supérieur 
rt->- H B M 

Parmi les personnalités, nous avons re-
maïqué la présence de MM. O Risler. 
membre de l'Institut ; Taillard, vtee-pré-
slnent du Conseil général de la Seine, 
etc . . 

La caravane admira beaucoup lé ma
gnifique Jardin public, puis elle se ren
dit ru Nouveau-Rouualx. devant les 775 
lofements. appartements et maison» ln-
dtvluuelles de l'Offlc» municipal. 

Avenue Linné, le» onngrevlates allèrent 
Visiter le groupe des P5 coquettes maisons 
ce .a Société nnonynv1 roui>alsl»nne d'ha-
I HIMISat ouvrières. Après avoir admiré 
1» lotissement de « La Justice ». magni
fique réalisation de la « Maison Ouvrlè-
r- », Us se rendirent au Parc municipal 
d^« sports et S l'Ecole de nletn air. 

Ils virent également l'Hôpital de la 
Fraternité et le Monument aux morts. 

A 17 h. 20 les visiteurs étalent reçus à 
l'HAtei d p Ville, dans la salle Plcrre-de-
Poubaix. pur la municipalité, que tepré-
sentaient MM. Sory et L. Orandjeon. se- Ï £ u r , f7Z"/r

c°l™\ 
crctalre général de ".a mairie. 

L'Allemagne ne serait pat 
invitée à la Conférence 

des puissances locarniennes 
Londres. 11 Juillet. — On déclare c a t é 

goriquement dans les mil ieux c»(&c»els 
bntarmiques Qu'il n'entre pas d*ne le» 
intent ions de l'Angleterre que l'Allema
gne soit Invitée à la Conférence des 
puissances locarniennes lorsque cel les-ci 
SL réuniront à Londres. 

• 

Le parti stcial français 
titnt aujourd'hui 

sa première grande séance 
Le parti Social français tiendra diman

che 12 Juillet, une »éance importante au 
cours de laquelle ses buts seront définis. 

La séance sera préaidée par ls colonel 
de la Rocque assisté de M. Ybarnegaray 
et Jean Mermoz. 

Nouvelles Sportives 
COLOMBOPHILIE 

Le concours de Libourne 
organisé 

par la Maison colombophile 
de Tourcoing 

LES PRIX DE L'AUTOMOBILE 

Un cycliste se fracture le crâne 
à Hazebrouck 

Samedi, ver» midi 15, un cycli«te, M. 
Roger Lestavel. 23 ans. garçoçn boucher, 
a ét« heurté par une automobile pilotée 
par M. Lucien Clerbout, 23 ans, mécani
cien à Haeebrouck. Le cycliste a eu le 
crâne fracturé. 

L'AGITATION 
DANS L'AGRICULTURE 

Menaces de grève de la moisson 

La Fédération nationale des travail
leurs de l'agriculture vient, par um ordre 
du Jour, d'inviter les travailleurs agri
coles à se mettre e n grève le 14 Juillet 
courant, si le projet de contrat collectif 
n'est pas s igné à cette date. Cette m e 
nace peut être grave de conséquences au 
cas où l'ordre de cessation du travail 
serait suivi. 

Une collision entre une auto 
et un camion, à Genech 

Treize de ceux-ci étalent prévenus du 
fait de violation de domicile et d'entrave 
à la liberté du travail. I ls avaient ef
fectivement occupé, par la force, les a t e 
liers pendant les 38 jours que dura le 
conflit. Le Jugement a été rendu, par 
défaut, en l'absence des prévenus. 

Les prévenus ont été condamnés à 
35 fr. d'amende chacun et au franc de 
dommages- intérêts réclamé par la partie 
civile. 

Une société dont les ateliers 
sont occupés 

dépose son bilan 
Metz. 11 Juillet. — La Société des 

emballages métalliques de Metz, occu
pée depuis douze Jours par les grévis
tes, a déposé son bilan. 180 ouvriers 
sorx l icenciés 

L ' A U T O M O B I L F Ar-RÈs L ' A C C I D E N T . iPh du J de U I . I 

Samedi matin, vers 7 h., une collision 
s e s t produite à Oeuech, rue de la Gare, 
ent i s une auto, conduits par M. Qérard 
Uucatteau, 31 ans, étudiant, accompagné 
ds M. Cntu. 10 ans, étudiant, tous deux 
domiciliés à Paria, et un camion appar
tenant à u n forain. M. Camille Aubin. 
Ce camion se trouvait rue de la Gare, à 
Ic .ccs ion de la ducasse. 

L'avant droit du premier véhicule 

suite du choc. MM. Oucatteau et Catu 
furent blessés. Le premier porte une cou
pure au front. Le second a été atteint aux 
bras et à la figure et a subi une violente 
commotion. 

le-, blessés ont reçu des soins de M. le 
docteur Carton, de Cysolng 

La gendarmerie de Cysoing procède à 
l'er.ouéte. 

I ,auto que conduisait s i . Oucattoau a 
Heurta l'arriéra gauebe d u camion. Par subi d'importants OHi t s . 

Lucienne (P.), Blllolre Pierre (P.). Binon 
Jean ( A B ) , Blanchet Gilbert (P.). Biln 
Albert (PI. Blondel Andrée (PI . Bobée 
Georges (P.t. Boorsch Nelly (P.). Bootz Emile 
(P.), Boucly Jules (P.i, Brisson Claude tP.). 
Brousmtche Philippe (P.). Bruge Jean (PI . 
Bulre Jeanne (PI . Cabuil Marcel (PI. Cam-
bray Jacques (A.B.). Canlvet Suzanne (B.) 
Cannesson Jacqueline (P.), Cantals Jacques 
(P.l. Canut Charles iP.I. Cardot Claude tB I. 
Csrrette Albert (A.B.l. Cartier rierre (P I. 
Carré Gilbert (A.B.i. Catteau Edouard (P i. 
Cerf Jeanne (P i . Cesson Denise-(P.l. Char-
11er Marie-Louise i P ) . Chevy Cécile ( P ) . 
Clarisse Raymond (B.l. Colsne Joseph iP 1. 
Colin Camille (P.). Coquerel Raymond (AB), 
Cornet Marie (P.). Courtecuisse Louis (AB). 
DrbTdt René (A.B). 

Debyser Madeleine i P ) . Decrolx Edith (P.l. 
Deheunincq Jean (P.); Delalr André (P.); 
De'.annoy Paul (P.); Delemar Lucienne (P 11 
Dcleplerre Maurice (P.l; Delvarre André (P.l; 
Delvas Etienne iP.11 Deprost Gérard 1 A.B 11 
Deaangiois Fernande (A.B. 1; Deswarte Mi
chel ( P i ; Devaux René (A.B.l: Devrles Re
né ( P i ; Dewez Alphonse (A.B.l; Dhellem-
mes Colette (P): Droulers Bernard (PI; 
Druesne FTançoi.-e (P.l; Duhulsson Germai
ne (A.B i: Ducelller Jean (P.): Duez Jean 
( A B I ; Duhameau Alfred (P.); Dulardln 
André ( P i : Dulard'.n Lucien (P.): Dupre; 
Bernard (PI: Parsv Samuel (P.l; Fostle 
Anne-Msrle (P.): Fr val Jacques (P.): Pru 
chart Abel (PI: Fonirelde Marie-Louise (P I 
Qantzhlrt Pranclne ( P i : Gauvaln Berna 
dette IP.I: Oodart Roger IP.I; Ooudemam 
Maurice iP 1: Gourdin- Pierre (P.); Oour 
don Luc ( A B U Grahsm Wallace ( A B I 
Orode Agnes ( P i : Grumeau Jean (P.). 

Guide Paul ( A B i . Gulsnet Stéphane (PI . 
Hacart Annette (P.), Hanus André (P 1. 
Havet René ( A B I . Hennion Pierre (PL 
Herbrlch Robert ( P ) , Heyden Jacques ( P i . 
Hochard Léonce (P.), Jourdain Pierre 'P-»; 
Lagache André (P.). Lapersonne Clément 
(P i Lataste Reine (P.). Lecrlvaln Marthe 
(P ) Le Disse» Georges (P.). Lemaire Claude 
(P.).' Lemaire Raymond (P.). Lemercier Ro
bert (A.B), Lenonnand Claude (A.B.l, Lé-
turgle Pranclne (A.B I. Llard Paulette (P ). 
Louchet Lucienne (T.B.l. Loy Jacques (P I. 
Maes Gérard (P.). Maes Henri (P.). Malfalt 
Henriette ( A B ) . Manigller Gustave (B 1. 
Marcque Philippe (P.l. Maréchal Jean (PI . 
Mares: Edmond (P.). Masslnon Abel (P.). 
Maveur André (P.l, Minier Gllberte IP.I. 

Monlez Paul (P.l. Monroy Marguerite ( P i . 
Moreau Louis (P.l. Morllghem Raymonde 
( A B I . Nazarian Slranouche (PI . Noynn 
Gustave (P.l. Pannequln Odile (P.). Péque-
rlaux Gaston (P.). Péqulgnot Yvonne (P.). 
Pcrrln Paulette (P.l, Prouvot Claude (PI . 
Qucsnolt Henriette (PI. Rasse Xavier (AB ). 
Rlgaut Renée (B I. Roches Maryvonne (ABI.. 
Roussel Jean IP.I. Roussel Louis P.). Rous
se: Robert (P.). Sscre Monique (PI . Sahut 
Camille (P.). Salnt-Oucntln Béatrice (PI . 
Samaln Gabrlelle ( A B I Saurat Marguerite 
(PI. Schevers Andrée (P.). 

S'.auve Suzanne IA.B I. Tacquet pierre 
( P i . Talbot Cécile (P ) Talbot Andrée 
(P.). Teille» Robert (B.l. Théry Jean .P I. 
Tourv Marc (P I. Trrntesaux Roger (A B ) 
Troulllet André (P.). Truffaut Jules (A.B.l. 
Vaillant Pierre (PI Vanbremeerech Fran
çois (A B I Vaneecioo Paul P.) Van Pete-
ghem Jacques (P.). Vanhove Alfred (PI 
Vast Alberte (P.). Vienne Jeanne (PI VI-
grux Germaine (B.l. Bertlère Geneviève 
(B.). Cerf Jean (P i . Chantry Marcel (PI. 
Chedevllle Jean (A.B ). Chemin Jacques 
(FI . Clauses 8lmone (P.V Cluse Charlotte 
(P 1. Combes Antoine (A.B.l. Coudamln 
Renée (P.). Coppalle Itarte (PI. Darole» 
Oeorgette (P.). DeorooX Norbert (A.B). 
Défiance Cécile IA.B). D»lamar« Miche
lin» (P.). 

Delacourt Henri i P ' . Delacroix Daniel 
(A.B.i. Delbev Paul 1P1. Dellgne René (P.l. 
Deplette Juliette i P ) . Dhuez Henriette 
(P.). Dldrlcbe Colette ( B ) . Dubois Paul (A. 
B.l. Dufour Charles (P.), Dumlny Jean (P.). 
Dumoulin Alfred (A.B.), Dupont André 
(P ), Dupora» Andrée (P.). Durai André 
(P.), Eloy André ( P i , Falour Mireille (A. 
B ) . Paucques Denise (P.), Pavier Yvette 
IP.I, Fontaine Gillette (P.). Fontaine Roger 
(B.l. Fosset Jean (A.B). Gaillard René (A. 
P.l. Gay Bimone (A.B.i. Oendrot Pierre 
(P.), Godecaux André» (P.). Gors» Suaanne 
(P.). Orard Alexandre (P.). Hay Louis (A. 

La Fédération de l'Automobile commu
nique : 

Lo public ne s'est pas suffisamment 
rendu compte que l'industrie automobile 
française n'a cessé de réduire ses prix. Par 
rapport à ceux d'avant-guerre. — autant 
qu'il peut s'agir de voitures comparable!. 

lea prix actuels sont infiniment plus 
réduits que ceux des autres productions 

Bertrand I nationales 
Maigre les charges nouvelles qui leur 

sont imposées, les constructeurs d'auto
mobiles entendent continuer cette politi
que. Ils désirent, en effet, avant tout, 
favoriser la diffusion de l'automobile, prin
cipal stimulant de l'activité économique 
du pays. 

Ils ont pu. Jusqu'à présent, maintenir 
leurs prix, notamment grâce au concours 
de leurs agents qui ont accepté une ré
duction importante du taux de leurs com
missions, étant entendu que : 

c Les prix des catalogues seront stricte
ment appliqués ; 

< La reprise dea voitures usagées sera 
par ailleurs faite à des prix correspon
dant à la valeur réelle de ce» voitures. » 

Il sera ainsi mis fin à des trafics qui, 
dans l'ensemble, donnaient & l'acheteur 
des avantages illusoires, les pertes faites 
sur les uns devant être récupérées sur les 
autre», e t la clientèle sera à même de se 
procurer k leur Juste prix — restant d'ail 
leurs très bas — les véhlcul 
besoin. 

dont elle a 

Après la session des Assises 

L'adjudant René Beaumes 

et d'autres condamnés 

se pourvoient en cassation 

A \i suite de sa condamnation A 1» 
pe'ne capitale, l'adluflant Heaumes m si
gné un pourvoi en r^ssatlon Le condam
né sera transféré sous peu à Lille, lieu dé-
signé pour son exécution. 

Se sont également pourvus en cassa
tion Jscques Egret. ex-rec»veur dT-nre-
g'.s.rement à Boucha'.n. condamné à 1 an» 
de travaux publics >>our détournement de 
deniers publics ; Jules Jocallle. condam
né à 20 ans de travaux forcés pour meur
tre à Cambrai, et Henri Deshayes de Bon-
neval, condamné à 2 ans d» prison pour 
faux et usage de faux 

Leprettre. l'assassin de Rosendaêl. s re
fuse de se pourvoir et a. d'ores et déjà, 
été transféré à Dunkerque où. selon les 
t-rmes de l'arrêt de crndamnstlon, 11 doit 

Ir la tête tranchée 

n 1, Heppe Maurice (B I. Héraud Marcel 
1B1. Jouanne Paul ( A B ) . Jousae Nicole 
i r i . Julien Claude ( A B ) . Laty Jean (P ). 
Lebrun Pierre (P.l, Lebrun Yvette (P.). Le 
G»rrec Louise (P.l. Legrand Yvonne (P ). 
Leleu Madeleine (P 1. Lemaire André (P ). 
Lemaire Philippe (P.). Lemaltre André (A. 
B.l. Lenglet Jean (P.l. Leroy Pierre (A.B ), 
Lesteven Maurice (A.B). Lhomme Andrée 

. Lltschgl Jean (P.l. Lucas Yves (P 1. 
Malbrancke Jean (ABI . Marchand»»» Jac
ques (A.B.), Maastn Emile (P ). Maason Fer-
uand (P.l, Meurtre Camille (P.). Mills Jean 
ne (P.). Mogan Marie-Thérèse (P.). 

Mouricou François (B.l, Normand Michel 
(P.). Nl&udet Jacques p 1. Pechensrt 
Jacques (P.). Pérouse de Montclos Clotllde 
( P ) . Petit André (P ). Plerquet Charlotte 
(P.). Plerru Louis (P ). Plquard André 
I A B I . Polard Lo'ils (P.). Prat Louis (P I. 
Proutheati Jean (PI . «uel.en «tienne 
(P.l. Queste Elisabeth ip ). Qucvenne 
Yvonne 1P1. Rebelle Etienne (PI . Ren-
neville André (A.B 1. Riches Udlth (T.). 
Rtechers Pierre (A.B) Rossât Alix (P.), 
Rya André (PI . Schaepelynck Louis (P.) 
Boullngulcr Marie-Thérèse (P.l, Saunier 
André (P.). Bervet Marie-Antoinette 
(A.B). Tétart Henri (P.), Thllller Régine 
(P i . Vaillant Bdith (P i . Vaillant Jeanne 
(P.). Vtquette Aorjert (P.). Vasaeur Pau
lin (r ). Vs«ssoue Rein» tP ). Voekl» 
Alfred (P.). W.llcm Henriette (A.B). 

U m i t r e ) . 

Les 307 pigeons prenant part «u grand 
concxylr* de Libourne. organisé par la Mai
son Colombophile Tourquennolse. ont été 
lâchés samedi matin, à » h., par le con
voyeur. M. 3utcyn. 

Ayant volé à une vitesse légèrement supé-
ruure à 1 100 mètres à la minute, le» pre-
n::trs pigeons furent constaté» peu aprea 
18 heures 

Les plus belles, constatations semblent 
avoir été marquées à Tourcoing, par MM. 
Joseph Lesur. rue du Dragon (4 pigeons I 
de 7n 40 à 8 h 20; Jules Alavoina, ru» du 
Vlrolois (2 pigeon.*!, à 7h.32 et t h . 0 7 ; 
Chartes Desrouaseaux (2 pigeon»), ru» d» 
Cand à 8 h. 08 et 8 h. 15; Jule» Plorlu. rue 
Achille-Testelln (2 pigeons 1. à Th. 31 et 
8 h. 02; Léon Lesur. de Mouvaux (2 pi
geons), à 7 h. S8 et 8 h 07; Albert DuCha-
telet. rue des Carllers (2 pigeons), à Th. 30 
et 8 h 05; Florlmond Delgatte. rue de Tour
na: (4 pigeons), 8 h. 03. 8 h. 11. «h . 12 et 
8 h. 39. 

A Roubaix les meilleures constatation» 
sont enregistrées par MM. Arthur Oatrice. 
à 19 li. 29 et Arthur Guillaume, i 11 H. H 

Voici d'ailleurs un premier relevé de» 
constatations efectuées samedi entre 19 h. 
et 21 h : 

Comblez (Tourcoing), à 19 h. 2g; Duch»-
telet (Tourcoing 1. à 18 h 35: Arthur 
Catrlce 1 Roubaix 1. à 18 h. 28: Guillaume 
(Roubaix), à 18 h. 33: Filnois (Lille), à 
19 h. 19: Varlet (Tourcoing), à 19 h. 40; 
Florin ( Tourcoing I, à 18 h. 31 et 20 h. 02; 

10 h. 40 et 20 h. 20; 
Monet (Wattrelosi. à 18 h. 59: Tiberghlen 
(Tourcoing), à 19 h. 59; D M » (Tour
coing), à 19 h. 57; Lesur (Mouvaux), à 
18 h. 58 et 20 h 07-, Praet (Wattreloaf. à 
20 h. 07: Denar» (L'illel. à 10 a .0«r, -Uer-
v»ux iMareq). à 20 h. OS; Deft»n4re (Tour
coing), à 20 h : Delgatte (Tourcoing), à 
20 h. 03. 20 h 11. 20 h. 12 et '20 h. 3»; 
A Legrand (Tourcoing), à 20 h : Brabant 
(Heml. à 20 h : H. Legrand (Tourcolngl. 
à 20 h 10 et 20 h. 5S; Deleacluse (Tour-
coingl. à 20 h : Arn Comblez, à 20 h. 10; 
Losie iTourcclnçi. à 20 h : Wlttenberg 
(Tourcolngl. à 20 h. 01: Lefebvre (Tour-
Coing), à 20 h. 22; Vercant (Tourcoing), à 
20 h. 18: Jonglet (Tourcoing), à 20 h. 2S: 
Bonté (Tourcolngl. à 20 h. 31; Thlenpont 
(Tourcolngl. à 20 h. 30: Deleacluse (Tour
coing), à 20 h. 2R; Coppin (Tourcoing), à 
20 h. 02 Duchatelet (2e pigeon), à 
20 h. 05: Donckervolde (Lys), à 20 h. 20; 
Henno (Lys), à 20 h. 40: Hazebrouck 
'Haubouwini. à 20 h. 22; Slnaeve (Tour
colngl. à 20 h. 27; Delespaut (Tourcoing), 
à 20 h. 34; Duquesr.e (Tourcoing), à 
20 h. <5; Delannay (Mouvaux). à 20 h. 2»; 
Dehamers 1 Wasquehal ) . . à 20 h. 40; Tersy 
(Croix), à 20 h. 38; Grlmonpont (Mou
vaux); à 20 h. 50: Haquette (Tourcoing), 
à 20 h. 50- Courouble (Roubaix). à 20h. 13; 
Lotens (Rcubaixi. à 20 h. 20; Qulévraln 
(Lys), à 20 h. 21; Dejonphe (Croix), à 
20 h. 24: Dumazy (Roubaix). à 20 h. 31: 
Cailler (Croix), à 20 h. 36. etc... 

Nous publierons demain les résultat» 
complets de ce concours. 

A l TOMOBILI8MJE 

Le Grand Prix des 24 heures 
do Royal Aotomobile-Clob 

de Belgique 
Le Grand Prix des 24 heures, qui se 

etsrute sur le circuit de 8pa-Prancor-
chrmps. a débuté samedi après-midi. Dix 
frrfaits ont réduit l s participation à S6 
voitures Six tnaro" -= concourent pour la 
coupe du Roi. chiffre qui n'a Jamais été 
attt int depuis la création de l'épreuve. 

I o grosses voiture;; ont pria le départ 
à IS h - suivies à 30 seconde» par le» pe
tites cylindrées. Sommer-S^vart prennent 
immédiatement le commandement et. 
après la première heure, u s ont couvert 
9 tour», soit 104 kll. 048 à la moyenne d e 
102 kll. 974. Le» leaders font preuve, «Tune 
r.ett* supériorité. A ueour» de la deuxiè
me heure, lis bouclent le circuit «ans le 
temp» record de 6' 28»". ce qui cxwrsapond 
à 1» movenne de 187 kll. 818. 

A 10 "heures, soit après six heure» de 
course, le classement se présente corntne 
suit : 

Voiture» avec compresseur. — 1 » Soro-
mer-Névarl (Alfa Roméo). 51 tours, 
7S8 km. 074 en 5 h. SS' 52". Moyenne, 
127 km. 871. 

Pins de .4.000 ce. — 1 " FAx-Nlobol» 
(Lagonds). 48 tours, en 5 h. 58' 4", 
712 km. 473. Moyenne. I l» km. 654. 

2.001 s 4.0M er. — 1" Mangln-Lebégue 
(Delahaye). 49 tour». 728 k m . 338 e n 
S h 53' 84". Moyenne. 123 km. 698. 

1.500 h 2.000 ce. — 1" 81r Mac Robert-
Wess (Aston-Martln). 46 tours e n 6 h. 
57' 34". ««3 km. 744. Moyenne. 114 km. 754. 

1.100 à 1..VW er. — 1 " Mac Lacklan-
Palkner (Aston-Martln). 44 tours. 664 ki lo
mètres 016 en 6 b. 53' 33". Moyenne, 
110 km. 980 

Moin» de 1.100 ce. — 1 " Oordlnl-Blot 
(Fiat). 40 tour» en 5 h. 53' SI". Moyenne. 
101 km. 196. 

A 11 heure» du soir, trente M une) voi
ture» é u i e n t encore en course. 

La Conférence nationale 
du parti communiste 

a terminé, samedi, set travaux 
Ouverte vendredi à Parla, sali* Huy-

ghens. la conférence nationale d u p a r u 
communiste français a poursuivi, earnecu, 
ses travaux. 

D'après les rapports lus à rassemblée, 
le parti compterait 187.208 mernbras. s * 
nombreux délégués ont pria la parole, 
ainsi que lea leader» du parti. 

Le discours de clôture a été prononcé 
p»r M. Thores. 

L'ordre du Jour porte: u n appel pour 
la paix entre les Prancalv l'union I m i t a i / 
lubie des partis du Front populaire: aDTMil 
loyal au gouvernement Blum; satûùési is 
tous les peuplas sans exception. - — - • " 
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